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Tout au font d’une mare ombragée vivais une grenouille. 
Elle n’était pas plus verte que les voisine, elle ne coassait ni plus for ni de manière plus 
armonieuse. Elle n’avait pour ainsi dire rien qui la distingué des autres batraciennes. 
Rien, à part peut-être un rève. 
Notre grenouille s’appellait Coasette, et elle rêvait de volé comme un oiseau. Elle voulait s’élever au-dessus de la 
végétation danse du marécage, au-dessus des arbres les plus haut. Au-dessus même des nuage. Elle voulait 
monter tout là-haut et voir le monde comme jammais aucune grenouille ne l’avait vu. 
Les autre grenouilles la regardait avec un air amuser et, il faut le dire, un peu de pitié. Une grenouille qui vole, et 
puis quoi encore ! Les choses devaient rester a leur place et la place d’une grenouille n’était pas dans le ciel. 
Mais Coasette n’en avait rien a faire de l’avis de ces rabat-joie ! Elle allait voler, elle aller leur montrer qu’ils se 
mettait la patte dans l’œil. 
Elle avait commencé à analyser la situation : les oiseau qui volaient avaient des plumes. Elle avait donc 
commencé une collecte de toute les plumes qui tombaient dans leur marécage. Petit à petit, elle en avaient 
récolté une belle collection, de toutes les couleurs et de toutes les taille. 
Les oiseaux avaient aussi des ailes. C’était comme ces pattes à elle, mais plus longues et avec des plumes 
dessus. Facile ! Elle avait bricoler ses ailes à elle avec des tiges de roseaux. Elle les recouvri de plumes et ont ni 
vit plus que du feu. Quelles étaient belles, ses ailes de grenouille !


